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Cette étude entre dans le cadre de l'établissement de la
carte générale du Congo au 1/500.000 ème. La zone étudiée est si-
tuée de part et d'autre de l'axe routier Brazzaville - Pointe-Noire;
au }Tord par le 4° parallèle de latitude Sud,
à l'Est et au Sud: par le fleuve Congo,
à l'Ouest par une ligne reliant Hamon aUX chu-
tes de la Foulakaryo
Le fond topographique utilisé est d'une part la carte IGN des
"Environs de Brazzaville" au 1/2000000 ème (1963) et d'autre part une
restitution à la chambre claire des photographies aériennes couvrant la
zone prospectée. Les doouments géologiques dont nous disposions se résu-
rfiaient à la carte de COSSON au 1/5000000 ème trop impréoise pour être uti-
lisée sur le terrain pour délimiter les différentes formations géologiques.



































La partie méridionale du Congo est soumise au climat de type
Bas-Congolais ou encore Soudano-Guinéen, caractérisé par :
- une petite "saison sèche" simplement marquée par un
ralentissement de la pluviosité en janvier - février;
une longue saison sèche de 3 à 4 mois, coïncidant avec
un minimum de la température et de la tension de vapeur d'eau, en liaison
avec le courant froid du Benguela longeant le littoral Angolais et Bas-
Congolais.
Les stations climatologiques de Brazzaville (Maya-Maya) et de
Kinkala nous permettent de nous faire une idée assez précise du climat
régnant sur la zone étudiée.
Pour Brazzaville nos chiffres sont tirés des bulletins de
l'ASECNA pour la période de 1951 - 1964 et pour la station de Kinka1a, les
chiffres sont issus des archives du Service Météorologique et couvrent la
période de 1944 à 1951.
La température moyenne annuelle est de 24°7 à Brazzaville et de
24°3 à Kinkala avec des écarts thermiques annuels relativement faibles, de
l'ordre de 4°9 à Brazzaville. Il n'est cependant pas rare d'enregistrer au
cours de la saison sèche des températures nocturnes inférieures à 12° et
même 11°, quelquefois pendant plusieurs journées consécutives. Ce fait est
assez surprenant étant donné la situation entre les 4° et 5° parallèles de
latitude Sud soit très près de l'équateur. Il faut certes voir dans ces
manifestations thermiques l'incidence de l'hiver austral, mais celui-ci ne
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Nombre moyen de jours où la temp. est
go 18° 16° 15°
Brazzaville 62,1 27,2 8,5
Kinkala 71,4 44,4 31,2
Deux phénomènes météorologiques viennent en effet s'associer à
l'hiver austral pour abaisser les températures enregistrées quelles
qu'elles soient : la circulation générale des masses d'air et la forte
nébulosité de la saison sèohe.
Au sujet de la nébulosité, on voit d'après les heures d'inso-
lation données ci-dessous, qu'elle présente un maximum à la fin de la
saison sèche où le plafond est continu (compris entre 400 et 800 mètres)
filtrant complètement la radiation solaire.















Brazzaville - Températures moyennes observées -
Kinkala
J F M A M J J A S
°
N D Année
RAZZA 25,53 25,81 26,15 16,20 25,48 23,06 21,64 22,6 24,52 25,47 25,53 25,49 24,76
ŒAIJA 24,97 25,19 25,41 25,74 25,04 21,88 20,94 22,25 24,02 25,19 25,13 25,00 24,31
- Températures minima moyennes -
J F M A M J J A S
°
N D Année
20,92 21,02 21,06 21,13 20,78 18,19 16,46 17,49 19,55 20,80 20,93 20,98 19,94
--,,-,- --- ~_.-1--_.
-.20~48 j20'51 20,58 21,02 20,53 18,42 16,28 17,28 19,35 20,49 20,57 20,60 19,68
- Températures minima absolues -




BRAZZA 17,5 17,5 17,8 16,8 16,4 12,5 11,° 10,3 15,0 17,1 17,9 17,9 10,3
'KINI(AIJA 16,4 16~ 2 17 ,4 18,4 16,5 14,3 12,4 10,4 15,3 18,0 17,9 17,6 10,4
Périodes (1941 - 1955) Archives du Service Météorologique
Les écarts thermiques annuels sont relativement faibles
Brazzaville •••••••••••• 4°91
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- Humidité relative maxima moyenne -
J F M A IV! J J A S
°
N D Année
1BRAZZA 91,4 91 1 2 97,3 97,5 98,0 98,0 97,4 94,4 93,6 96,3 98,0 98,2 96,9
- Humidité relative minima -
J JI' M A M J J A CI
°
N D Année...,
1 BRAZZA 62,4 60,4 59,1 58,6 61,8 60,5 60,8 55,7 54,9 57,8 60,3 62,2 59,6
La pluviosité
Moyennes pluviométriques en mlm
J F M A M J J A S
°
N D
BRAZZA 121,8 142,1 208,6 211,6 152,4 1,2 0,3 1,7 24,9 165,6 230,4 206,9
KINK.A.Ll 134,1 101,5 243,9 238,1 112,6 0,6 0,3 1,2 27,9 139,6 233,1 183,9
Année
BRAZZAVILLE 1461,6 m/m
KINKALA 1423,4 m/m (de 1945 à 58 compris)Archives du Service Météorologique
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Valeurs limites entre lesquelles oscillent les hauteurs de
pluie3 annuelles.
Max Moy Min AmplitudeVariation
mm %
BRAZZAVILLE 1689,2 1467,5 1274,1 426,1 29 %
KINKALA 1738,7 1423,4 986,2 725,5 53 %
Elle constitue un facteur météorologique de première importance
en matière d'agronomie. S'il intervient souvent pour minimiser les phéno-
mènes thermiques, son incidence primordiale est d'accroître l'humidité
atmosphérique et de réduire la transpiration des plantes, donc établir un
équilibre hydrique entre la strate végétale et l'air ambiant, ce qui favo-
rise en général la croissance.
J F M A M J J A s
°
N D Année
1BRAZZA 63,9 62,2 71,0 66,2 61,7 60,6 73,0 100,.9 109,0 84,4 63,7 61,5 878,1
Près de la moitié donc des précipitations dans la région de
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BRAZZAVILLE _ (MoyO_ MoyO)
---------------------- -----
( Période 1951 _1960)
Lotitude::004°.15 S Long i tude: 15·.14 E AI t i tude =314 m
.
, JAN. FEV. MAR. AVR. MAI JUIN JUIL. AOUT SEPT. OCT. NOV. DEC. Année
Tempé. moyen'i()urnfl!l'~'re t'n 25.6 2of.B 2'.2 26.2 2of,,,. 2.3,1 21.7 23,0 Z4,8 Z5,6 2S.S 2$,5 12",9degrés Cele/us
_o._-
Tempé. moyen. ries maxi. 30,0 30,6 3/,3 3/.5 30, , 27,9 Z6J 5 28.0 2'1,7 30.2. 3/),2 30,0 ~9.7
Tempé. moyen. ries mini 21,3 21.2 21.5 2/,6 21" 18.1
" ,1 17.8 19,9 Il',1 2/,'1 21.3 ~0,2-
1 Maxi. absolu 34.3 35.1 35.' 35,0 34.2 32.6 3/,9 33.5 34.7 34,8 35.8 34,0 3f".8
Mini absolu 17,8 17,5 18,4 19.4 17.0 13.1 ",0 10.3 16.1 17.9 19.0 19.1 10.31 ..
lI~ut. moyen des pre'cipitations 120,2 122.8 181, .9 209.8 132.8 2,1 0.5 2.' 32.8 114;4 227,4 '93,5 370,3lin m'"
Nhe- moyen. de/ours rie pluie 9,0 ID .1 lZ ,7 15,0 10.3 0.5 0,5 0,7 t,..4- ",0 18.1 14,2 {l4,5









. Haut mini CS. '1 16.3 109,3 115.8 14.5 0.0 0,0 0,0 3.8 t.$',7 13'1.6 82.0 DIB.2
libre m/n/ de/ours de pluie 1 5 9 9 3 0 0 0 2 6 13 !J 77
Haxi abs en 24 h. 72.5 61,3 87,7 101.4 /0&,5 10,0 2,2 12,0 37,7 100,0 6&.0 92,0 106.S
'Humid/té à 07h- 96 95 95 96 96 96 9" 90 89 90 94 95 94
relative à 13 h. 70 &8 66 U (;9 68 66 60 60 &5 68 70 66
moyenne
,
en 0/0 à 19 h. 82 80 80 82 83 80 76 68 68 76 82 81, 78~
/ à. 07h. 6,7 6.6 6,6 6,6 ',6 6,4 6,0 S,7 &,0 6,7 6,8 6.6 6,4~Nébulosite'
moyenne ci fJh. G,O 5.8 5,8 5.6 5,6 S,I 5,1 ~.7 5,5 5, '1 5,7 5,8 5,6
en Octas
a 19 h. 5,1 S.I 5.4- 5,3 4.1 f,5 1.9 2,3 3,0 3.& 1.,.8 4,9 3.9
1
Nbre. moyen de jours dorage ID, "- 1Z ,5 15,iI- 19,7 13,8 0,3 0.2 D,,,. 3.3 If, 1 17.6 13,8 f18,~
)
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II 21. Série des plateaux Batékés (Ba)
Sauf lacunes plus ou moins importantes, toujours possibles, mais
actuellement non décelées, cette série continentale très compréhensive
pourrait s'être étendue sur toute l'ère tertiaire et le Pleistocène. Elle
comporte 2 ensembles superposés qui n'ont pu être séparés lors de l'éta-
blissement de la carte géologique.
a) oouches supérieures ~ limons sableux
ensemble important d'une puissance de 100 m. minimum de limons
sableux êoliens, de couleur ocre, qui ocoupent les parties su-
périeures des plateaux. Ces couches supérieures présentent une
continuité remarquable sur les plateaux Batékés mais s'amenui-
sent progressivement vers le SW où elles tapissent certains
points hauts du plateau des Cataractes.
La plupart des lességués résultent du lessivage de ces forma-
tions et peuvent être localement un critère de leur présence.
b) couches inférieures = grès polymorphes
elles sont représentées par des grès tendres, jaunes, blancs ou
roses, à grain fin et régulier, sans stratification marquée.
Blancs et à caractères franchement éoliens vers leurs bases,
ces grès passent progressivement vers le haut à des grès roses
ou lie de vin clair, à tabulations silicifiées.
La silicification épigénique de certains horizons souligne le
parallèlisme avec l'étage des grès polymorphes du mont Mambamba
au Congo-Kinshasa; il en résulte des niveaux lenticulaires de
grès quartzeux et des grès à ciment de oaloédoine.
II 22.
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Série du Stanlel-Pool (SP)
On peut y distinguer trois niveaux 1
- un niveau supérieur de grès kaoliniques tendres, à grain moyen,
de couleur jaune, à stratification entrecroisée nette. Il s'agit de forma-
tions dunaires édifiées en milieu désertique.
- un niveau moyen de grès compacts~blancs, localement indurés,
parfois lités, mais sans stratification entrecroisée.
Transgressif par rapport aux marnes et argilites de la base, il repose
généralement sur des formations appartenant au système du Congo Occidental.
- un niveau inférieur, fossilifère, comportant des argilites rou-
ges à passées gréseuses abondantes vers le haut, superposées à des marnes
plus ou moins sableuses de teinte analogue.
II 23. Série de l'1nkisi (1)
Cette puissante (600 - 100 mètres) série gréseuse se divise en 2
étages.
- L'étage supérieur (I2) est surtout composé de grès siliceux,
feldspathiques ou mic·aoés, avec des rares intercalations d'argilite. La
teinte varie de lie de vin à rouge brique; le grain, fin à mOYen dans
l'ensemble, devient plus grossier vers la base qui présente un faciès arko-
sique marqué. Ces faciès couronnent le Sud du plateau des Cataractes à
l'Est de Boko.
L'étage inférieur (I1' comporte surtout des arkoses à miCRS
·olancs, lie de vin clair à brun rouge. Quartziteuses, grossières, entre-
oroisées, ces formations renferment de très nombreux galets plats, (quartz,
grès psammitiques, argilites) répartis sans ordre ou en lits lenticulaires.
Le conglomérat de base (Io) très lenticulaire est un poudingue à ciment
grossier arkosique et galets allongés et plats de quartz et roches diverses.
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II 24. Série de la M'Pioka
Les divers horizons de cette série ont été groupés en 2 étages.
L'étage supérieur P2 comporte trois niveaux assez constants :
Le sommet est constitué par une puissante formation, rouge
brique, d'argilites micacés à rares intercalations gréseu-
sese
Le niveau moyen est un ensemble gréso-argileux où dominent
des grès feldspathiques de teinte gris vert à gris bleu.
De teinte mauve parfois délavée, la base est formée de
grès feldspathiques quartzitisés, souvent micacés ou à oli-
gistes en bancs massifs à stratifications entrecroisées.
- L'étage inférieur (P1) est représenté d'une manière caracté-
ristique par deux niveaux argileux encadrant un niveau gréseux.
Au sommet, les argilites, briques à rouges orangés, sont parfois
gréseuses ou micacées avec des intercalations lenticulaires de grès felds-
pathiques, parfois bréchiformes à éléments d'argilites. Des grès quartzi-
tes feldspathiques, bruns mauvas ou gris individualisent le niveau moyen.
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II 3. RELIEF et HYDROGRAPHIE
Géomorphologiquement, la région prospec'ée se situe entre les
grandes surfaces horizontales des plateaux Batékés au Nord et celle du
plateau des Cataractes au SW.
C'est une zone vallonnée où l'on passe de hautes collines à des
basses collines, et à des bas-fonds où le colluvionnement est important.
Sur de faibles étendues, ce dernier phénomène est associé à un alluvionne-
ment.
Nous allons énumérer les différentes formations avec leurs prin-
cipales caractéristiques géomorphologiques.
a) Les plateaux sableux Batékés
Ils occupent une partie importante au Nord de la zone prospectée,
donnant au paysage un aspect de plateaux subhorizontaux et de collines très
largement ondulées avec des cirques évasés et de larges vallées où ooulent
des rivières calmes au débit régulier.
b) Les collines de l'Inkisi
L'érosion y est intense ; elle débute dès le sommet de la colline
sous forme d'érosion en nappe avec création de marches d'escalier et s'accen-
tue sur les flancs.
Le réseau hydrographique y est très densei les rivières coulent
dans les bas-fonds et leur cours est dans l'ensemble assez calme; elles
alluvionnent peu et ce sont le plus souvent des colluvions mêlées à quelques
alluvions qu'on rencontre sur leurs berges.
Sur les sommets de certains systèmes de collines se trouvent des
recouvrements sableux semblant provenir à la fois des sables batékés et de
l'Inkisi. La situation topographique en général sur sommet, pourrait faire
penser à un recouvrement sableux généralisé ayant précédé un cycle d'éro-
sion intense, ne laissant que quelques témoins de moins en moins nombreux
en nombre et en surface au fur et à mesure que l'on va vers le SW.
Leur altitude se situe aux environs de 450 mètres.
- 22 -
0) !tes zones de ..col1uvionnement et d'alluvionnement
Elles se situent soit le long des rivières qui sont en général
bordées de part et d'autre par de petites dépressions où viennent s'accu-
muler les colluvions qui descendent des collines avoisinantes et auxquelles
peuvent se mêler les alluvions transportées par les rivières, ce qui n'a ét
remarqué sur une étendue cartographiable que pour Djili, le Djoué et le
Congo (compte non tenu de l'Ile M'Bamou presque entièrement alluvionnaire),
~ dans des dépressions dites de bas-fond for-
mant des plaines plus ou moins gorgées d'eau, bordées de rivières.
d) Les collines jaunes érodées du M'Pioka
Situées à une altitude plus faible que les collines de l'Inkisi,
leurs sommets sont plus arrondis et les pentes moins fortes en général.
L'érosion cependant y est malgré tout active; elle forme surtout des ra-




Les sols sont recouverts soit de forêts, soit de savane.
q) l~êt: dans cette zone de peuplement assez dense, c'est surtout à
une forêt dégradée que nous avons affaire, sauf dans certaines
zones sableuses où elle est relativement bien fournie. Pour le
reste ce\~ont ~ des boqueteaux en sommet de collines, à la
place d'anciens villages et où se mêlent des essences de forêt
et des essences fruitières;
soit de petites forêts galeries le long des cours
d'eau, d'une étendue et d'une densité très variable;
soit de petits groupements dans des ravines d'éro-
sion, car la végétation y est à l'abri des feux et le sol est plul
humide.
b) la savane: il s'agit d'une formation végétale herbaoée faiblement ar-
bustive dans la plupart des cas. KOECHLIN distingue un certain
nombre de catenas de végétation en fonction des formation géolo-
giques et des types de sol. Suivons son plan d'étude en y appor-
tant les quelques observations de terrain permettant de préciser
certains points •
•. ~es massifs sableux: la savane à Loudetia demeusii. On
------~------------y note la présence pour la strate herbacée de Loudetia demeusii
et Trachypogon thollonii pour les granimées. Pour la strate ar-
bustive : nette dominance d'Hymenocardia acida.
Savane à Aristida dewildemanii, les espèces secondaires sont plus
ou moins nombreuses selon que l'on a affaire à une catena avec
recouvrement sableux au sommet ou sans recouvrement sableux et
lessivage des sols de sommet avec érosion faible à moyenne.
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1. avec recouvrement sableux de sommet
On note la dominance de Loudetia demeusii, Loudetia arundinacea,
et la présence générale d'Aristida dewildemanii sur les sommets. Sur les
pentes, l'érosion a éliminé ces recouvrements sableux, nous retrouvons les
mêmes espèces que sur les pentes de collines du type 2.
2. sans recouvrement sableux de sommet
Les touffes sont déchaussées par l'érosion et l'horizon humifère
est entrainé; on est en présence de véritables marches d'escalier. On y
rencontre Grossopterix febrifuga dominant comme arbuste et Aristida dewil-
demanii avec Andropogon pseudapricus pour la strate herbacée.
Dans les bas de pentes et les bas-fonds : Hymenocardia acida
domine dans la strate arbustive avec Hyparrhenia diplandra et Panicum ful-
gens comme graminées.
C'est une savane à Set aria restioidea. Le tapis herbacé sur pen-
te est plus fourni que celui des sols issus des grès de l'Inkisi en posi-
tion topographique identique, car l'érosion y est moins forte. Dans les
bas-fonds où le colluvionnement a joué, le tapis herbacé couvre bien le sol
avec dominance de Byzygium macrocarpum comme arbuste.
Elle présente une auréole à base de graminées (Panicum newatum
et Arundinella funanensis) une zone de cyperacées, enfin une zone centrale
avec des restes forestières et Cytospenna senegalensis.
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• végétation des vallées du Djo~é et de la M'Pioka
Ces cours d'eau ont profondément entaillé les massifs sableux
jusqu'au niveau des grès de l'Inkisi et de la M'Pioka. Leurs vallées sont
maintenan~ occupées par des sols remaniés d'origine diverse; sables Baté-
kés plus ou moins lessivés, sols formés à partir des matériaux provenant
de l'altération des roches Schisto-gréseuses, alluvions etc ••• La végéta-
tion se présente sous la forme d'une mosaïque complexe et nécessiterait
à elle seule une étude détaillée.
~es surfaces ~es plus impvrtantes sont occupées par des sols
d'origine Schisto-gréseuse; on y retrouve pratiquement toutes les espèces
de lR catena à Aristida dewildemanii, plus particulièrement celles de bas
de pentes et de vallée. Les apports sableux peuvent être localement impor-
tants; ces surfaces sont occupées par la savane à Loudetia demeusii ou par
la prairie vallécole à Loudetia simplex.
Savane arbustive xérophyles à Crossopteryx febrifuga et Andropogon
pseudapricus.




• végétation marécageuse dans les vallées et
------------------------ - ---------------
dé~!~!!~~~ fermées en au~ (d'après KOECHLIN)
En trois auréoles consécutives partant du centre.
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III 1. CATENA DES SOLS DES VALLEES SABLEUSES
Dans les vallées alluviales et sableuses, nous avons retrouvé
une séquence de sols déjà décrite par de BOISSEZON dans son étude sur la
coupure de Mayama.
Très souvent cette oatena n'a pas pû être représentée sur la car-
te ou alors d'une façon très incomplèteo Nous prendrons comme séquence type,
celle observée près du village de Louala sur la piste de Mayama.
Pratiquement tous les sols y sont représentés ainsi que nous le
montre le schéma ci-dessous.
1 sol sableux de forêt
2 pseudo-podzol de nappe et sol organique enterré
3 (facultatif) sol moyennement tourbeux à sphaignes
4 podzol de nappe sous prairie à Loudetia simplex
5 sol peu évolué d'apport sur sables lessivés d'origine alluviale et
oo11uvia1e













SOLS SA&LE U X.
d'après P. de Boissezon
étude de Mayama
11 • Il Al/os
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Le type (5) que nous étudierons en premier, correspond à une
prairie sur sables blanc de neige d'origine colluviale ou alluviale dans
laquelle se développe un profil peu différencié, nullement marqué par
l'hydromorphie. Ces types de prairies à Loudetia sont localement désignés
sous le nom de "loussékés".
En se rapprochant de la rivière, on passe au type (4). La végé-
tation est plus basse, la pente plus faible et nous arrivons à un podzol
de nappe à alios humique soutenant en général une nappe perchée qui s'é-
C01.Üe len~€mer.t ye:':'f1 la rivière.
Vient ensuite une zone intermédiaire, parfois absente (type 3)
constituée par une prairie à touradons avec des sphaignes entre les touf-
fes. L'eau de la nappe apparaît en surface et le sol est semi-tourbeux.
On entre enfin dans la galerie forestière, plus ou moins maré-
cageuse où, sous une forêt basse, se développe un sol intermédiaire entre
le podzol de nappe et le sol hydromorphe organique enterré (type 2).
Afin de simplifier l'étude de ces différents sols, nous les étu-
dierons en suivant l'ordre de la classification proposé par G. AUBERT
(1965) et non selon l'ordre où ces sols se rencontrent sur le terrain.
Pour chaque type de sol, nous donnerons sa répartition dans l'en-
semble de la zone cartographiée, les variations morphologiques résultant
de l'étude d'un certain nombre de fosses, les caractéristiques physico-chi-
miques et quelques indications agronomiques relatives à chaque type de sol.
Nous reviendrons d'ailleurs plus précisément sur ce point lors de la ré-




Les sols des "loussékés non hydromorphes tl , sur sables quartzeux
très lessivés présentent une très faible différenciation. On pourrait les
appeler aussi II s01s peu différenciés", d'après de BOISSEZON ( ).
Pratiquement on ne remarque en effet aucune variation dans l'al-
tération des minéraux entre A et C.
Cependant il semble que le terme "peu évolué" soit inexact.
En effet ces sols dans lesquels il ne reste plus rien peuvent être consi-
dérés comme très évolués; de plus ils présentent en profondeur, dans un
nombre de cas non négligeable, une accumulation de matière organique ou de
fer sous formes de raies à limites très nettes et très contrastées.
De ce fait nous aurons une unité cartographique composée de sols
dits "peu évolués" et de "podzols et sols podzoliques, sols à "Mor" enri-
chis en sesquioxydes, sans horizon de gley de profondeur, sols podzoliques
ferrugineux sur matériau sab1euxli •
Comme la cartographie regroupera ces deux sols et également les
pseudopodzo1s de nappe que nous allons étudier, nous constituerons ainsi
une juxtaposition. On pourra se reporter à l'étude faite pour les sols de
la zone Kinka1a - Madingou (types 5 - 6 et 8).
III 21. Sols peu évolués dVapport, moda~~, sur sables
lessivés, d'origine alluviale et colluviale
Nous examinerons le profil observé sur la piste de Mayama aux
•. Horizonl de 0 à 2 - 3 cm Il
Sec. Sableux (sables nus et déliés)
Struoture particu1aire.
Transition très nette.
Horizon 1 de 2 - 3 à 50 cm Il
Sec. 10 YR 5/1. Sec. Gris.
Sableux. Structure particu1aire.
Fomb!'?uy :':ablo3 nus et brillants ..
Matière organique non immédiatement déce1ablo.
Chevelu peu dense.
Transition distincte.
- Horizon 1 de 50 à 75 cm Il




.. IIc:;:'izo:l /d.e 75 à Il
Sables blano de neige. Particu1aire.
Frais à humide.
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- Certains profils peuvent présenter en profondeu~ une très
faible accumulation de matière organique. Ces sols doivent être marquéz
pè:U' 1lll~ Il;ych'o:no:cplü6 très temporaire de profondeur et font ainsi transi..
tion avec les podzols de nappe.
- Si ces loussékés s'observent surtout dans le fond des vallées
sèches ou en bordure de vallées alluviales, elles peuvent également exis-
ter su.r les versants et même en sommet de collines, la morphologie actuelle
du paysage explique alors difficilement lel~ origine.
- Par suite de leur absence quasi-totale de structure et leur
grande pauvreté chimique, ces sols ne peuvent être utilisés par l'agricul-
ture.
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III 3. PSEUDO-PODZOLS DE NAPPE
Ces sols entrent dans la classe des "Podzols et sols podzoliques ll ,
caractérisés par un enrichissement en sesquioxydes métalliques, principale-
ment de fer, sous l'influence d'un humus grossier.
Les sols observés présentent un horizon d'accumulation humo-ferru-
gineux à limites tr@s nettes.
La présence d'un horizon A2 très épais, blanchi, et l'accumula-
tion humique et ferrugineuse due à la concentration par la nappe, dans une
zone peu étendue, d'éléments entrainés d'une région plus vaste nous font
classer ce type de sol dans le groupe des pseudo-podzols de nappe.
III 31. A alios sous savane
L'observation ayant eu lieu après une courte période de sécheresse,
la nappe d'eau s'était retirée en dessous de l'alios. Lors de fortes pluies,
la nappe atteint le niveau du sol et une eau couleur rouille, riche en ma-
tières organiques, s'écoule lentement.
L'alios est souvent seulement humique ou humo-ferrugineu~. Il
semble en effet que le lessivage du fer ait eu lieu avant la formation de
l'alios.
Cette hypothèse confirmerait la présence plus abondante du fer en
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VEGETATION
A$pli!ct phyzionomique: savane herbaoée, trèS' faible:nent ar'bustive
CQmpoeition flotistique par sbale : LOlldet ta simplex .
Anon_'arenaria
UTI!-ISA.'t 1.'0 N
Modes d'utilisation: Jaeh.,..e. durée, pétiodit. : l
Tec.."Iniques culturelle;: Successions c:uflureh.. :
-tAodèfe du champ: 1
Densité de phm':alio'n :
~R~'e~n~d~~m~~n~t~ou~al!l~e~c;,';....::v::.:;é~9œ;<&.::.:fa~l=:.:i~f~: ~----------------------------
ASPECT DE LA SURFA-CE DU TERRAIN
M1~roteJief:
Edif'iC:iK biologiquo: tel'mi tières, ohamplen~n
• O$PÔ~S ou résidus grossier
Affleurements rocheux
PROFIL Z '0 B 10
DE ' - BRAZZAVILLE
DESCRIPTION DU PROFIL..- -__35....- __....
GROUPE' Pseudo-podzols ,de nappe I.'c','(U.lS,\*W~PE
, 'Fami'llè'
, S' .~.er:'~ .
, fMLwem" Profondeur e'lcm~roqClfe, • prom ftuméro et nomel'l"lalure
du sac ,des horIzons
,PROFIL 1 NO 10 1 M. de CBAMPS,G. / POUR 'ORS\'OH / CONGO ,
Anneau de 'Saturne 1 Bas de PeD~e. /
Savanetrês peu arbustive.
- Horizon / de 0 à 40 CID 1/ "
Seo. 10 TH 4/1. Sec. Gris sombre. ,
Teneur en matière organique voisine de\ 5 pc.
Sables nus et déli's aboadaatae Quartzeux~
Sableux à sables finse '
structure fragmentaire peu nette gén~ralis'e'grume­
lause moyenne.'




- Horizon 1 de 40 à 110 o~ Il
Seo. 10 YR 5/1. Sec. Gris.
Finement sableux.
Structure parti oulai 1'8. "'l'rèe poreux.
Teneur en matière organique voisine de 1 p~.
Quelques racines fines et 'moyennes.
Transition tr~snette ondulée.
- Horizon 1 de 110 à 150 om Il '
Frais. 10 YR 4/2. Seo. Brun, gris sombre.
Alios humique induré, paavie en fer. Envi~on 9 po.
de matière or8aniq~e.
Finement sableux.
Struoture massive à éolats ang\1~ewt.·'
Trèe pail poreux. Fortement ciineatê.
Non friable, non fragile. Pas de raoinese
Devient plue olair vers la base et moins induré.
Transition nette irréguli~re.
- Horizon / de 150 à'll
HW/lide. 10 YR 6/1. Seo gris olair.
Finement 8ab1e~. structure particulaire.













!lNE - 'B/"nIL~ Groupe!Sous-groupe
Numliro du SIle 101 , O:? 1O) 104
Profondeur 15 65 115 160
GranulomètrJe Refus 0.01 0.01 :).01 0.01
en'0"2 Ca-Co'!
Argile O~O1 0,1)1 10.9 5.2
.Limon fin 0.01 0.01 ().4 1.6
Limon grossier 1.6 1.8 1.6 2.4
Sable fin 59.5 64.1 51·4 57.8 .
&iIIble grossier 31.8 13".2 26.6 27.2
Caractéristiques Heteromè~rie He
Gr"nulomèt..1Clue. Mediane J.L
Matières org"ni'tues Carbone C ~e.9 5.6 5"~4 15·7
en10 -3 Azote N 1.61 ".37 ... 19 0·42
Mat. Org.lllClC '.723
. ·19 ~ R. ~.7 ~P,,6 44.3
CI N
'te:t.<' 4. 1 43,2 /51.2Acidité PH eau 1/2.5 :5,,; ~ '" . ~.c:, ~ ...... :1,,3'.. . ..,' " ,
CatIons éC~8bJesCalcium Ca ++ 0,14 n.:1P l', ")1 ',,01
.
en meq ,Magnésium Mg!l"+ ",Oi 1.'~1· '.'1 1.:')1Potassium K + 0.04 o. "'" '.')1 .') ,1')1Sodium Na+ ~.OJ "\ ... "1 ,.'), ".I)~1 Somme des cat.ione ().21 !) • .,~ ~.':"1 n.D1.
Capacl té d~cha"ge )... 10 "'.7" 9·60 3.20
DégrédesaturaUon 10-1 6.8 ~1.4 n,..,1 ~ .')1
Be,," t.otales Calcium Ca++ (),60 :1.01 ).~1 :). ~1
en méq Magnésium Mg++ '1·53 , .?~) 0·57 0.30 ., .
Potauium K + 1.18 1'l.01 0.01 O.1~
Sodium Nat J.7° " • O~~ ~.O1 ~ .• ')9 : ..
Somme BT 2.0'1 ::'1. "9 0·51 0·57 .
EI~me"ts t.otaux Triacide











• Oxydes de fer fer tot.al . ').~ ."\ Q 0.4 1.2"" ~ ...






Numéro échantillon 101 102 103 104
Profondeur en om o - 10 65 - 10 115 - 120 160 •• 165
1
Argile + limon 1,6 1,8 12,9 9,2 1
Mat. organiques % 4,9 0,9 8,8 4- 7 [;.
-
Fer libre % 0,52 0,12 0,12 0,36
----
Fer total % 0,8 0,8 0~4 1: 2
--
c/N 18,0 4,1 43,2 61,2
.._'---
III 32. Podzol de nappe sous forêt marécageuse
Le profil suivant est intermédiaire entre le pseudo-podzol de
nappe vu précédemment et le sol hydromorphe organique enterré.
Nous le classe»ons comme le sol précédent mais nous le distingue-
rons au niveau du sous-groupe.
(profil observé près de Louala sur la piste de Mayama)
Horizon 1 de 0 à 10 om Il
à débris organiques sur 3 à 9 cm
Humide - 10 YR 2/1 noirâtre scc~
Sableux.
Structure fragmentaire peu nette grumeleuse sous la litière.
Struoture partioulaire ailleurs.
Quelques racines. Poreux. Boulant.
Transition nette.
~ Horizon 1 de 10 à 70 cm Il
Humide. 10 YR 6/2 sec. Brun gris clair,
Matière organique non immédiatement décelable,
Sabl,eux.
Structure particulaire.
Peu ou pas de racines.
La nappe d'eau varie entre 70 et la surface.
- Horizon 1 de 70 à Il
Noyé 5 YR 3/3. Sec. Brun rouge sombre.
Matière organique environ 8 à 10 pc.
Débris de bois, racines , ••
Par suite du débit relativement important des marigots et ri-
vières, l'horizon humique B reste gorgé d'eau toute l'année et les horizons





Dans la classification de AUBERT et SEGALEN, ce sont des sols
profonds "avec une altération complète des minéraux primaires, possibili-
tés de minéraux hérités tels que l'illite, et élimination de la majorité
des bases aloalines et alcalino-terreuses, et d'une grande partie de la
silice" •
:be profil général est du type ABC
L'horizon A où la matière organique est assez bien évoluée.
L'horizon B, épais, avec des minéraux secondaires en quan-
tité importante.
L'horizon C, ou d'altération, où les matériaux sont entiè-
rement altérés.
Sur le plan physico-chimiquej ce sont des sols acides, avec une
somme de bases échangeables et un taux de saturation variable mais faible à
moyen en règle générale (très faible sur sol sableux).
Ce sont oes mêmes oritères qui servent à définir les sous-classes
dont la différenciation est basée sur une plus ou moins grande désaturation
du complexe absorbant.
Les groupes et sous-groupes sont définis à partir de l'évolution
de oes sols sous l'effet de processus chimiques mais aussi physiques.
En fait oe profil type est rencontré moins souvent qu'on ne pour-
rait le croire au premier abord.
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III 41. Fortement désaturés, psammitiques
La sous-classe des sols ferrallitiques fortement désaturés se
caractérise par
- une teneur très faible en bases échangeables
- un degré de saturation très faible




On remarque que souvent le pH de l'horizon superficiel est plus
faible que celui de l'horizon de profondeur.
Ce sont des sols à faible potentialité chimique.
En ce qui concerne l'explication du terme employé pour désigner
le groupe, nous pouvons renvoyer le lecteur à l'étude faite à ce sujet dans
le rapport conoernant la zone Kinkala - Madingou.
III 411. ~~~~~r grès du Ba1, de pla!ea~~~
sommets de collines
•
Quelques-uns de ces sols présentent un phénomène d'appauvrisse-
ment localisé dans les vingt premiers centimètres. Celà signifie que l'ar-
gilp. ou le fer (ou les deux) a été éliminé de l'horizon A mais ne se retrou-
ve pas en B (par suite de décomposition ou de migration oblique) et se trou-
ve éliminé du profil.
P. de BOISSEZON dans son rapport concernant la zone de Mayama
et celle du plateau Koukouya, place de tels sols dans le groupe "appauvri".
Or il apparaît que d'une part les taux d'argile sont très faibles, que
d'autre part les rapports entre les taux d'argile de A et de B sont souvent
inférieurs à 1/1,4, qu'enfin ce phénomène ne caractérise pas une profondeur
suffisante du sol.
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Le relief de cette zone se caractérise par la présence de .rou-
pes puissantes, doucement arrondies avec un réseau hydrographique perma-
nent peu dense constitué par des rivières peu et brièvement ramifiées et
au débit très régulier.
Il faut cependant noter la présence de vallées sèches au fond
large, et plat, sans traoe de lit même temporaire, qui looalement peuvent
apparaître oomme suspendues.
La perméabilité du sol et des formations géologiques sous jao&n-
tes étant élevées, les phénomènes de ruissellement sont pour ainsi dire
nuls et la modifioation des flancs des oollines s'effeo~ue par gravité.
Localement, on peut observer des amphithéatres ou cirques d'érosion qui
évoluent par glissement en masse.
La végétation qui couvre ces sols est essentiellement constituée
par une savane très faiblement arbustive à Loudetia demeusii. ~a strate
herbacée, peu élevée et peu dense, recouvre très imparfaitement le sol,
~anQ~s que la strate arbustive présente une extension variable : souvent
presque inexistante ou seulement constituée d'Hymenocardia acida d'aspect
raohitique, elle passe localement à une savane arborée.
La densité et le développement de cette strate arbustive ne semblent pas
liés à la nature des sols ou à des positions topographiquement privilégiées.
Si, en effet, les savanes dont la strate arbustive est bien développée,
s'observent le plus souvent sur sommets ou fortes pentes, la réciproque
n'est pas vraie; par contre les savanes herbeuses paraissent s'établir
tout spécialement sur les sols lessivés à sables blancs.
L'action de l'homme se manifeste principalement par des feux de
brousse pluriannuels, mais très rapides en raison de la très faible couver-
ture végétale du sol. Les sols forestiers non hydromorphes constituent les
terres les plus cultivées alors que les sols de savane sont rarement utili-
sés.
La réserve minérale est toujours très faible, souvent inférieure
à 1 méq/100 gr. et la fraction argileuse présente une capacité d'éohange
inférieure à 6 méq/100gr. avec une prédominance de minéraux kaolinitiques;
les taux de limons ( 2 à 20~ ) sont également très faibles, ce qui indique
une altération poussée.
En fonction de la végétation (savane et forêt) on peut distinguer
deux séries de sols, qui diffèrent profondément par le type de l'humus.
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III 4111. Sols sous savane
Ces sols se caractérisent morphologiquement par la présence de
trois horizons aux limites graduelles.
- Un horizon gris, faiblement humifère, sableux, contenant des
sables nus et déliés à structure particulaire.
- Un horizon jaune ocre toujours sableux dont la couleur est due
à la ferruginisation des sables.
Le profil CB 5 observé au sommet d'une vaste colline située entre
la route du PK 45 et les falaise de Douvres, sous savane herbacée, peut
être considéré comme un profil type.
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- Ho~izon 1 de ~ à 45 - 50 em Il
Seo. ,10 YR - 5/4e Sec. Bl'lUl-jaun.âtre.
Texture sableuse à sable tin.
Struoture fragment~ire peu nette' généralisé. â
arlt•• émouss4es - Sables AUS et d'li'. épars.
Très poreux - Boulant - Racines fines, pénétrant
les agrégats et d'viées.





- Horizon/ de :45 - 50 à 145 - 150 om Il
SeOe 10 Yi 6/4. Seo. Brua-Jaune.
Texture sableuse à'sabl. tt••
Struoture, tr~Gmentaire ,.•. nette t'Jénéralia'.
A éclats angUleux et arates émousséi.. 1






- Horizon 1 de 150 à 1/
Fraie. 10 Yi 7/4. Seo. Jaune pal,.
Te~t~rs sableuse 1 sable' fiA. ;
. . . .
Str~cture fragmentaire et l 4clats de
p~1,4d~iqu.. grossi.re.
tenc1ance





.~«~~~UJ$~oupe 11 51 52 5311umero du sac
1Profondeur 1 15 :tao 180





Limon fin 0.01 1·5 0.2







gable gros:oier 38.9 32.8 137.9
ues MaUiromèhie He .
SIS Mediane }1
lICS Cëlrb::li'le C 5·5 6.7 ),,1
Azotil N 0 ..42> , (1.39 O.?8
~"Îat. Org.o; Cx \.723 9..' 12.0 ,.)CJ~ '1.' "T.? 11.1
?H eau'" 12.5
1
'.0 '.; 5·4 ..1
blaCelàum Ca +"t 1 0.08 O.Q8' 0.01"f~m MQ'f'+ 0.01 0.01: 0.01
1
1~Qfum K .. 0.041 0.01 ().o.,
Sodium ~+
1
0.0) 0.0) (00) .
SDmme de$ calions 0.15 0.11 0.0)
CapIlcÎ t. dëchànqe 1 0.8 0.7 0·5
Oégré d!Saturation '°.21 18 •8 15.7 600





Potassium 1( + 0.28 C).01 1).41
Sodium. No + 0.09 0.01 0.26 1


















Fer lo I:al 0.5 1.0 0.8



















Morphologiquement oe type de profil présente peu de caraotéristiques remar-
quables si ce n'est une texture sableuse, une porosité élevée, une pénétra-
tion racinaire assez profonde.
Les variations texturales ne dépassant guère la précision du do-
sage, ce qui confirme qu'il n'est pas possible de conclure à un net appau-
vrissement en argile des horizons superficiels de ces sols. Par oontre la .
défferuginisation partielle des sables des horizons supérieurs apparaissant
à l'examen du profil se vérifie analytiquement sans toutefois que l'on
observe d'horizon d'accumulation des sesquioxydes.
Les variations des oaraotéristiques morphologiques portent essen-
tiellement sur le développement plus ou moins important de l'horizon humi-
fère, ce dernier étant plus important en bas de pente que sur les sommets.
Elles portent également sur la defféruginisation plus ou moins totale et
profonde des sables.
Caraotéristiques physico-chimiques
Ces sols sont pauvres en matière organique environ 1 %pour
l'horizon numifère, avec un rapport c/N de l'ordre de 13 et un taux d'humi-
fication faible (voisin de 12 %).
En profondeur, vers 75 oentimètres, le taux de matière organique
est enoore relativement élevé aveo un rapport clN moyen supérieur à 10. Le
rapport aoides humiques/acides fulviques est plus faible qu'en surface.
Le rôle joué Jar cette matière organique, en ce qui concerne
la capacité d'échange cationique, est primordiale. Celle-ci en effet atteint
04 dépasse 1 méq/100 gr. de terre dans l'horizon de surface, 0,5 à 1 méql
100 gr en profondeur. La richesse en bases échangeables de ces sols est
aussi très faible: de 0,2 à 0,4 méqj100 gr dans l'horizon de surface à
0,1 et moina en profondeur. Avec la texture sableuse, les taux de satura-
tion restent généralement 1as (souvent inférieurs à 20 %en surface) avec
un pH compris entre 4,8 et 5,7 (moyenne 5,2).
Enfin signalons que la réserve minérale de tels sols est très
limitée: de 1 à 2 méq pour (Ca + Mg + K) en surface et environ 0,4 et
moins en profondeur.
-~-
Variations des oaraoiéristiques de ces sols en fonction de la
position topographique.
Sur matériau très sableux, avec des pentes qui dépassent ra-
rement 20 %, les phénomènes de ruissellement sont généralement
nuls et la quantité d'eau qui percole dans les sols est nette-
ment moindre sur les parties médianes et inférieures d'un ver-
sant que dans la partie supérieure convexe.
De oe fait, l'entrainement des matières organiques et des hy-
droxydes de fer est moins marqué sur les pentes que sur les
sommets.
Quand la pente devient p+us forte (60 %), le ruissellement
superficiel n'est plus négligeable et on observe la formation
d'un microrelief en marches d'esoalier avec des plages de sa-
bles délavés retenues par des touffes d'herbe ou arbustes.
Localement, de petits ravineaux peuvent se former. Les horizons
humifères des sols de fortes pentes, sont nettement moins épais
et par suite plus pauvres en matières organiques que oeux des
sols de sommet.
Le profil suivant, observé sur le 1/4 supérieur d'une pente tros
forte dominant le Congo à environ 3 kilomètres de Maloukou
Tréchot, peut être considéré comme typique du genre.
DOSSIER DE CARACTERI SATION PEDOLOG. QUE - 48 -
., '. ClA'55f:: Sol ferralli tirrue PROFIL.__<La. _J1. ~ ....... ~' .
.
. solls CtASSE Forh,ment a(§Stlturc!
, .
" tfR .,; 1IAIIAYILLIGROUPE Psamrni tirrue
SOUS·GROUPE Jaune ""'.............."111.
Famine Sur grès Batékés (1a1) ............. : a. 4e CltAIPS••









1. a. 11. '964, - "',.
ClIMA1"
Vypœ: Equatorial à 4 saisons - Bas-Coneo1ais
PIUvlOrmtrw MO!Joonœ annuelle: 1 .467,5 I11III
TcmpérQtul'll moy~ne' atll"lueUe: 24°9'
$aiS<ln IGis tilt l'ollservat.ion: début saisoll sèche
S fT il!
atatlon: Bra.aaville





',' ~ .. ,. .
. piateau légèrem:!nt ondulé " -:;',
1/3.' sup. de peMe· 89U8 le Nbo1'ddu plateau.:
" .bon
.. '~"t.... ". 60: l 70
~ATERIAU ORIGINEL
Natur!, lilhologiqult : Grès à. grains m"yens du &1
Type.t detgté d'altération: Fortement ferraI li tirrue
Et~ li~tiillicarlJphi'UI: Ba1
Impurl."l:és ou remaniement. :
f
-VEGErAT~ON
Aspect physionomiqul!t: Savane taiblelRent arbl.lstive
Composition florislilfue pef .trah: strate herbacée • Hlparrhenia diplandl'&






nQndemen~ ou aSDflet véaéb li f :
ASPECT DE LA SURFAiÇE DU TERRAIN
Mictoreli~f: en marches'· d'escalier
Edif'ees biologique: termi Hères, champignons
.•Dépot:s ou réeidus grossier néant
Affre!Jr~rnenls rocheux néant
Jechi"•• durée. périOcltté ~.
Suce•••ion. cunur.I~: ,
C B 13Pl1~FIL 1
- Hori,zon / de 20 li 40 - 45 0fII / /
Prais. 10 YR 5/4. Sec. Jauae-brun.
Texture sableuse 1 sable' fin.
Struoture fratmeDtelre a8sez nette pol"drilNè mO'yeM~.
Poreux - Fria~le •
Racines fines p'ft~trant les Agrégatse
'l'l'ansi'tion gr~du.lle, r6gul.Ure.
-Horizon 1 de 0 à20 cm /1
Frais - 10 YR 4/). Seo. INn olair.
~extur. sableuse à sable'tin.
Structure fragmentaire peu nette grumelauae gro••1ère.
Racinee fines p.haétrant le8 agrégats at d'vin••
Poreux. '1'rfts friable. Boulut.
Transition graduelle r'guliêrl.
tUt





Issus des· sables' Batéktls .(Ba)
1
l,'32 1~25 - 30b
, . .
~éÙvem~mbrrt3fondeur~ncm / 0 / , '", ,ll'tunW(,<t) et noml':r'I(,lakurv PROFIL N ,13 4. M. de CHAMPS 041'al'Cl POUll OIS'1'O~
du s",c des horfzons CONGO _ BRAZZAVILLE / '


















- Horizon / de: 40 - 45 à 110 cm / /
Humide. 10 YI 6/'. S••• »l'uft-jaWle.
Approximativeme,," 10 po. d'.l'alle e
Te%~ul'e 8àblo-a~lileuB••
Structure 'tregmea"alre ae1ta polyédrique fine.


















































Càlcium . Ca ++ 0.210.14', 1~f~4
.~,"",isiU,m,,"'9+\'+ 0.01': .0.01 :" ;:~*~,,:
Potassium. K' ... ' 0.04 O~04;; !~~b4
."Sodium ',Na +' O~OJ·.0.0) :;' ;~.;P3 .
;..; 'SômOie d~& ~aEiQnsO.28 O~21 ii fP ..\at
"''''Capaci~é dë~hang~ ~.•10,1io5-0i '~1 ;10
Dêgred~sat:uration"O-2• 't J.) i 14.0; ;':'~:~',.
'Cal~ium ,<:Co ++ ,0.40., '4.00,; ~p"~O
t'lagn,f5t,um'Mg ...... o.1-00.67 Î~~·.~7
Pot~S$ium"K·+."0.18, ..,.'.44; .;p.:~8
Sodium' . "~o +'. .0.091.32;' '~~~,~1
Somme' BT O.7l: .7 .4) ,~~~;
~ - ".- f 1~:::': :::j.
~', .. ~l ,";;".; l,"lP~~~;'ë >f",~::ti._:r:fut.,::-~~.~.~-:----,!.....-:--~·JFI~.~1~C~·~H:!.~E=t·~!!~.!..,~~~~~l\~T-~·I.·~·/~:~:·~;}~'~·~T.·..'.....,.;.•• ~'~":':'~.·;··,;~t,'~~-!-l l, ":1l;t3')
! i~ ;~'î:f~:~~n .1
st~L}DlV'XYJ!1,,:.;:l~r dus-groupe'.
~.."",' .' ,"'.;',~,.,'.',.",>".:.~.~,,:,.•.•'.' > "0.>'· L,'mon' 9ro.s.',''',: r'~<t. ,",:;;;,~,ù~,:.~··.:,·, ".,~};;:>::"-~:'J~~:> .-çI~j:{~;~;/~;icr~~if~~~'!j;~:j~~:;Sable. fini
,.ff_],~,.·\,:/.\,..;;<;)·:,~,:~- Sable grossier ,




.1\"";" PH eaut /2.5
















~ans ces sols sableux sur fortes pentes, le départ des matières
organiques et des hydroxydes de fer de l'horizon superficiel est moins mar-
qué que s~r les sols de sommets. Alors que dans certains sols de sommets,
nous avons des indices d'appauvrissement voisins de 1/2, ioi cet indice
reste aux alentours de 1/1,4.
Lors des pluies, le ruissellement superficiel n'est plus du tout
négligeable et on observe la formation d'un microrelief en marohes d'esoa-
lier (CB par exemple).
La teneur en matière organique, légèrement moins importante que
smr les sommets et plateaux (de l'ordre de 2,2 %en S) décroit régulièrement
;-,17(';(; 19 9ro~or-n.eu::,,:,o C'OE't une matière organique assez bien évoluée, avec des
rapports C/N en général égaux ou supérieurs à 14, mais peu humifiée (taux
d 9 humification 10 %). Les rapports acides humiques sur acides fulviques
restent voisinR de 0,3.
La réserve minérale de tels sols est faible, souvent inférieurs
à 1 méq/100 gr. Dans l'horizon de transition du profil CB 13, la très forte
reœontée de la réserve minérale peut être considérée comme une des consé-
quenoes du travail des termites. Cet horizon étant en effet riche en édifi-
ces termitiques souterrains. Dans son étude sur les sols des plateaux Kou-
kou~a, P. de BOISSEZON s'est trouvé également devant des cas similaires
(puofil DJK 115 - 123 et 126). Les teneurs en bases échangeables sont toujourl
très fai~les de l'ordre de 0,3 méq/100 gro pour la couche supérieure du sol,
elles passent à 0,2 et en dessous pour les hor1zons humifères de pénétration
et les horizons de profondeur. Cette pauvreté en éléments échangeables,
explique d'une part les taux de saturation très faibles (toujours 20 %)
et la réaction très acide de ces sols (pH = 5,0).
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Phénomène d'appauvrissement
L'appauvrissement en argile dans ces sols de pentes est assez
variable avec des indices d'entrainement de 1/1,1 à 1/1,8. L'horizon le plus
pauvre en argile est généralement l'horizon supérieur du sol, à structure
particulaire à fragmentaire peu nette. On n'observe pas d'horizon alluvial,
c'est à dire que le taux d'argile augmente légèrement en profondeur jusque
vers 1 mètre, puis il reste pratiquement constant. Nous ne pouvons donc
pas parler de lessivage, mais plutôt d'appauvrissement.
r--.'-~'-'-'-
Ech. N° Prof (cm) Fe203 1 % Fe203 t % Fe203/Arg. Fe203 1/Fe 203 t
CB 131 0-5 2,12 2,6 30 % 81 %
132 25-30 2,60 2,8 33 % 93 %
133 60-65 3,34 4,8 25 % 69 %1-.__.______
Le tableau ci-dessus indique que, dans la partie supérieure du
profil, l'appauvrissement intéresse essentiellement l'horizon de pénétration
hrunifc:..,\;} ... :::"es taux de fer libre augmentent avec la profondeur et sont géné-
ralement du même ordre de grandeur que ceux de l'argile.
Mais ce phénomène est loin d'être général, du moins dans cette
zone. Il est donc, comme nous l'avons remarqué au début de l'étude de ce
type de sol, de conclure à un appauvrissement généralisé et de considérer
ce phénomène comme essentiel.
Mais ce phénomène est loin d'être général, du moins dans cette
zone. Il est donc, comme nous l'avons remarqué au début de l'étude de ce
type de sol, de conclure à un appauvrissement généralisé et de considérer
~u phânomène comme essentiel.
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III 4112. Les sols de forêt
Par rap;Jort aux sols de savane 1 ils se différenoient par la pré-
sence d'une matière organique relativement grossière et acidifiante, dont
l'influenoe pédogénétique présente certaines similitudes avec la podzolisa-
tion.
Ces sols occupent généralement des positions en pentes assez accusées et,
selon leur position sur le versant, une différenoiation intervient. Il
n'y aura pas de profil type mais une chaine de sols type. Les profondeurs
sont mesurées perpendiculairement à la aurface du sol pour avoir leur épais-
seur réelle quelque soit la pente.
Le profil suivant (CBI44) observé en rebord de plateau, sur pente
très faible pourra comme nous le verrons 1 être classé de la même manière que
CB 5 et 13 parmi les '~sammitiques jaunes" en position topographique de sommet.
-. ..1.. --v~n:-Pn.iTr.1'(1:iATI ON PEDOLOGI QUE
- - --;- -; ....
--
cLf\SSE Sol .ferralÙ tique PROFIL~_!:~__~___.~ ..
SOUS' ClAS5l::r Fortement q.ésaturé
Gr~bÙPE Psammi t üjue IllAZZAVtL:'W
SOUS-GROUPE MinlOft 1IosSi..~Bn.r.aYilleJaune
Observation: de CHAMPS .Famille SUL' Brès B<'!t6kés du Ba1
scii'ie Del•••....rvaUOft: 18&1 1"9.,,





Document urt.o: :Brazsavil ~e






TVi'o1: Equatorial à. 4 saison~ Bas-Consolais
Pll]vi!>rr~trie l'\"lo:J"nnll: annuellE!':
T<empéri:ltUrï! mOY!l'nne annuelle:
SaiGon 101'1,; t:\? l'o~ser\f.Œjon: début sa i son sè che
Station: Brazzaville
Nriod. de teferenu :
"ente eft f. 2 à .3
Zone de plate lUX ondulée






N'-ltvrœ lithologÎqul1: Sables Batllcés
Typut ~-é9r" d'aHératicn : Forte~ent 'errall i.t i1 ua
Ebg.? sh..ligrephitlul! : Ba1
Impurl!'~':1l ou rem'aniemenl :
VEGETATION
Aspect phY$io"omiqu~; Forêt Ewcond,üre.
CompositIon florisHque per shah:





RendQm~n~ou anDlt'Cf végéfa li f ;
Jechèr•. dur••• périodité :
Suce.SIlions c~llur.I.:
' .
SPECT DE LA SURFACE DU T€RRAIN
Mi~ToreJief :
, Edifices biologique:
Dépoh ou réGid~s grossier
Af{leurtaments rocheuxL. ..r1
émou.ssées.
DESCRIPTION DU PROFIL;.......""""""'-"_"""""""'_-..-_55........- __
PROFIL: C B '44
ENVIRONS DB ~rnAUZACJERIX 1 lmLIEF SO~ PLATEAU 1
,
SOUS FORET SECONDAIRE.I
ete Sol ferral1i tiquai SC FOl'tement déeaturé 1
, GR. l:'sammi tique sa Jaune
PM .. ;:·ur grès Batékés du Bai. ,
- HOl"izon 1 de 0 à 25 cm Il
1 Sao ... :; YR 5/1 .. Sac .. Oria-.eendre. Non homogène à dêbri El




! Nombr)~S6S racineD fines et moyennes dans la masse dei l'hor~zon. ,
1 Poreu~~ Matl&re organiquo environ 10 po •
. 1 'l'l'MsHion di's~incteréguliêN.
- Roriscn / de 25 à 90 cm 1/
.&le. 10 YR,5/4. Seo. Brun jaunâtre.
Tcxt~re eableuse. '
Il Str1.u:rl;ure fragmentaire peu, J'lette à crêtesRacinss moyennes et groeseno Poreux.
Transition diffuse régûli~re.
io HOl'hlon 1 de 90 à. 130 Qm /1
Identique à 25 - 90.
Un peu plus clair,.
~rafisition graduelle r6gulière.
~ Horizon 1 de 1)0 à Il
Frais. 10 YR 6/4. Sac. Brun jaunât~e clair.
Texture sableus••
Structure fr7",grnenh ire peu: nette gén ;;raliEiée polyédri 'Tue
,fineo
Très friable. Pore~x.




















"'Numéro du sac 441 442 443
Profondeur 10
. 55 '5°
Granulomèl:rie Refur. 0.01 0.01 0.Q1 ,
entO-2 Ca·Co~
Argile O., 0·3 2.3
limon' fin 1.0 0.1 0 .. 01
limon 9ros~ier 0.3 0 ..9 1.8 ,
Sable fin 34.2 35.6 42.1
Sl'Jble grossier 61.1 59·9 52.4
Caractéristiques !-4et.eromëhie He ~
Grenu'omè~ri 9u es Mediane }1
1
Matières o'gani9ues Carbone C 1 ~}.9 5.8 4.0
.ento -3 Azote ! 1N 1 0.561 0.42! 0.39
.
Mat. O'g.=CIl ',723 '7.1 ,10.0 1 6.'
C / N '1.7 :13.8 :10.3
Aciditè
1
PH eau 1/2.5 4.3°: .5.00' 4.95
, 1
Calion'S éc~ngéabJaCéllciurn Ca + + 0.14 0. oS·' 0·'00 \
" ~n meCf Magne&lUm Mg ... + 0.01, 1'}.01, 0.Q1 1l'
. Potassium
"
...: 0.04 0.01' 0.01 !
Sodium No + 0.01 0.01 0.01 1 1
Somme dE'1S calio!"1; 0.18 0.08 1.08 : 1.
. 0.60 1 1Cap<aclte dëehangf 3.10 0·50 ,
!
Dégré dnaturaticr"· 'Cl • 5.8 '3.3 16.0 1
,
8hft totales' {;aic,um Co ..... ().20 2.00 0.20 1
en méq Ma9nt"~' urn "'9+~ 0.13 0.08 'Q.01 1 ~, ,.
Potas"ium 1( + 0.18 0·54 0.01 1
Sodium, Na + 0.03 0. 1 7 0.01 111
1·Somme B1 0·54 2.79 0.20 1 j :
EI~ents I:.otaux Triaciol" ,
















•O~Yde. de fer fer ~ol:.al 0.6 1.0 1.2
(en 10·1 Fer libre 0.56 n.~4 1.n8~ri,:









III 412. ~~~:!.L_:!~ g:-:ès du Ba1 ~..E!~
~~_2~~~~~~! !e ~!a!~.
Très voisins des sols sableux appauvris vus précédemme~t, ils
se caractérisent par leur uniformité texturale. En effet, par suite des
migrations obliques ou latérales dues à la pente, les particules fines
(argile et limons) ont été entrainées. Sous savane, l'érosion de tels sols
est forte et parfois se produisent des ruptures sur les parois de oertains
cirques (trou de Dieu par exemple). Sous forêt, la végétation et la litière
protègent le sol et le garde en place.
Les profils décrits ci-après (eB 42 et 43) situés l'un à mi-pente
l'autre en bas de versant sont oaraotéristiques.
.......----------- "_." -------_....:-._------------------.,....--
DOSSIER DE CARACTERISATION PEDOLOGI QUE.
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CLASSE Sol ferrallitique PROFIL___ ~ ~ _~!. ___ ..
. .
~
SOUS C!-ASSE Fortement désaturê
GROUPE Psammitiqu8 .BRAZZAVILLI
sOUS-GROUPE Mission Donlu: BrazzavilleJaune
Famille Br~e ot.se"'.tioft : de CHAlPS'Sur du Ba1











Type: !!:quatorial à 4
Pluviomètrie moyenne an"nuell,,:
Température moyenne annuelle:
Saison fors de "observation :
SITE
saisons Bas-CongolRis Station: l\razzBviile





zone de plBteau ondulée
pente supé~ieu~e d~""vwt's.'nt
.Pente en r. "30 à. 40
MATERIAU ORIGINEL
Nature lithologique: Sables Batékés
TypeetcUgrid'a!térBtion: Fortement ferralliti-iues
Etage straligraphique : Ba1
ImpuretlP. ou remaniemenl.:
VEGETATION
Aspect physiortomique : Forêt se condai1"8 •





Densité de plantaHo"n :
Rendement ou asoeel véaé~aU f :
ASPECT DE LA SUR Fj,\'CE DU TERRAIN"
14ÏC!rOrelief :
Edifices biologique:





















PROPIL / H· 42 / M. cl. OJWIPS CMl'aft J POul OlmOll/
COIlClO-BRAZZAVILLB 1
ENVIR~lf .t,OUALA / ~ID PliHE SUPBBIBUD' J.B;VD~ 1
FORET' SECONDAIRE 1 .'
, ,
.
. C~ • Sol terrallit'ique 1 SC. Port••at, ~'8a~LU" 1; .'
GR. Psammitique 1 sa. Jaune \\,:
'K. Sur grès du Ba1 '"
• Hor~zon / de 0 à 10 ca 1/
A d'br! s organiquEII BU J ••





Transition diatinote r'gUll're. , ,
.
- Horlzon, / de 10 à 75 om / / " f
Seo., 10 'n 4/'3. Sec. Ina '. brUD somb~.
Texture sà'bleuee (sables, sro••i~r.). "
Matiàre ,orgadiq~e 'lOft Iaul4cliatellent d'"1,abl,e. ,," "
St,ructure fragmentaire ~ Jl8tte c'rub.l,~"•. pol.1'df1qu~
fine. . ;i
Quelrrues racines. ~ " ,
Transition sraduelle l'éga116ze.
- Hori.on / de 75 à 1)0 _II {
Fraia. 10n 5/2. seo.......8ri.~
Tex~gre sableuse.
Struoture ielentique A 10 - 75.
Pas ele racines.
TraDsition diffuse.
"So1'iaon 1 de 1)0 à )00 -Il '.














. . ' . Horizon
"Brazzaville '~roupe
.l ~ous·sroupe
1'Juméro du sac 421 422 4~3
Profondeur 10 . 55 85
.
Granulomètril;? Refus 0.01 0.01 n.o1
en '0-2 Co·Co~
Argile 0;01 0.5 0.01
Limon fin 0.01 J·9 0.7
limon grossier 1.0 (\.7 :)·9
Sable fin ' 37.0 37.3 32.7
Sable gror.sie.r 60.0 59.6 65 ..5 .
CaractérlstiqL!e5 Heteromèl:rie He
rBnulomèt.ri 9u ee; Mediane ~
atières orgèlni9ues Cerbone C 21.8 13.2 4.8
en'o-S A t N 1.12 0.8,4 0.42l.O,e
Mat:. Org.=Cx \.723 31.6 22.8 8.3
C / N 19·5 15·7 11.4
Acidité· PH eau 1/2.5 4·9'0 5·30 5.60
:
tiooo& rich~ng~able:lôC~lcium Ca ++ 0.n8 0.:1e 0.08
, en meq Magnésium r19 T+ 0.01 0.01, 0.01
Potassium ~ +' 1.01 0.01 0.1')1
Sodium No + (l."" 0.01 1_~1
Somme des calions ').08 ".'J8 n.n8
Capadté dechaoge 1·40 1.10 0.)0
Oégré dl! sa ~uration 10-2 5.7 7.3 26.7
Bases t.otales Calcium Ca ++ 0.'-0 . ':'.20 '1.;')1 .-. .,
en méq H:z:gl'1ézium Mgt+ 0·57 ".6) 1.0)
Potassium K + 0.18 o.H~ ~.O1
Sodium' No+ ~.13 no 13 r).1) ,
Somme BT 1.08 1. 14 0.16
lèments totaull Triacide
,













,Oxydes"de fer Fer kotal ') .,~ 0.6 2.0
en 1r--'1. Fer libre 0.32 0.44 o~16
. , .
,











DOS.~'ER DE CARACTERtSATION PEOOLOGIQUE
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C~ASSe: Sol ft rralli t i '!ue PROFIL.____C!. ~t .......
.
•
SelfS Ç(.ASSE FortenHit désaturé
anourE PsamiTIi Hlue 1 - B.llAZ3AvtLt,~
M"'IOft ....." 1
. 91'&__'1111.SO,(JS'GROU?E J"une
",rv.tlo" : de CHAl'&PS .Fomi !lt'; Sur cre "s du Ba1
S~ û"ie Sur Dat.......rv.U." : mai 1969pene
StaUon: Brazzaville






r:::clo~né,eiJ ; d!l1l tiladede Le 19itude
L' m d', 'titude
._---------- ------------------------------_...CLIMAT
T'ipe: Equ.atorial à 4 saiso.\S- Bas-Consolaia
Pluvicrllâ~riemeyenn;: annuellŒ:
T~rvlpérature mc~al'ln~ IilnnlJl!lIe:









Partie infér,i r)u:.r~ ·de. la penJù''}
"MAT~~ ,~~U O~IGHH~ L
Maturj) lithol~iqvé: Sables Batékés




Alii!JIH:t phy'sionomiqtJl! : Forêt' seconda i 1"8 •





Renrbment ou aSDec:l véclfUa li f ;
J_h..... d".... , p.riodité :
Succ•••iO(l. cultur.i.: '
ASPECT DE LA SURF~CE DU T«RRAlN
Mieror12Hef :
Edifices biologique:




-- $OaB~ a:lumrr. J'auna
.•. " fâ~~n0 'St11' grès' du Ba1
S<li'r~e . i Sur pent-a .







•• 'I. •e) .',, P~~ftL .. ,01 .:.. \
.'
" .
ûi61ovemeflt:i fmfondour encIn PROFIL /NO. 43 1 M. a. CIA.IPS CMftl'4 1 l'qua Olmi 1 o'•• ,
croqlJif.o dl! profil f'\\UR\â'1'O et nomtnclGltur.
i-- i-dU_:la_c--td_e_s~h-or-fz-o-n-'-1 ENVIRON LOUALA / RELtEl' VERSAB'l' pme ~1UJtI1
SOUS FORET SECONDAIRE.
èL. Sol f'enall1Uqu / le. 'ortemeat, ·•·....t ..I'·. 1
OR. PlammiUq·ue 1 80•. ' Jaune 1
FN. Sur grès du Ba1 1
.\
,.
- Horizon / da.O à 30 om Il
à d'bri e organique av 3 OGI ~
Seo. 5 YR 5/1. sec. Gris. .
Texture sableuse (sables erossiers)





- Horizon / de': 30 l 200 cm / / ,/
Sac. 10 YR 5/2. leo•. Drua ,rls.
Texture .abl;euse.. . .... i 1. .
Strue-ture fliaBmentaire peu nette pol"~:lqlle I1M •.
Quelqu~s raein!)'e fius et mOI81Ul8. .;"" ·
Friab18. Poreu.x. l ,.
Transition neUe rlSgÜUère. ' '.
....
- Horizon de 200 à. 280 em / / .
'ra.1•• 10 YR 4/1. Seo.· 0101, .0000~re. ~'.
Sableux. Environ 2 po. mati~re organiq~••
Strl1Qt~ tragmeata:1:N' peu nette po11düi'que fine.
Poreux. Très friable. '.
'l'ransition nette r'su1Utre.
- Horizon / de .280 l /1 .












O.()1 0 .. 01 0.01
0 ..01 ?01 0.01
1.0 0.'1 0.01
0.9 1.3 0·9















Sable fin ," ..
. . télblo grossie,.
Caractéris ~ique'S'\:eleromè~rie He
Grànufomèl:r i9ue3 f>1ediane }J.,
MOil~ièrG5 ofgani9ues Carbone C
ento-? .II t ....1"17. 0 e l'i
HaL Org.=Cx ',723
CI N
Acidité, PH eau, /2.5
Cation... éc~r'9:!ablesC~lciurt\ Ca ++






Bases tot.ale~ . Calciùm Ca ++







































Ces sols de forêt sont plus riohes en matières organiques que
les sols de savane (2 à 4 %pour la oouche située juste sous la litière).
Cette matière organique, non liée aux matières minérales, est en général
assez peu évoluée avec des C/N de l'ordre de 12 pour les sols en pente
faible et de 15 à 18 pour les sols à pente forte, valeurs élevées pour des
sols ferrallitiques forestiers.
Les taux d'humifioation sont par oontre similaires à oeux trouvés pour les
sols de savane, de l'ordre de 5 à 10 %.
Les rapports aoides humiques/aoides fulviquos sont très variables, mais en
général les seoonds, sont très nettement plus abondants.
La capaoité d'éohange de oes sols, très faible en surfaoe, diminue très
sensiblement avec la profondeur, parallèlement avec la riohesse en matière
organique. La teneur en bases échangeables est enoore plus faible que pour
les sols sous savane, oe qui leur donne une réaotion très aoide, (pH net-
tement inférieur à 5,0 en surface et augmentant en profondeur).
L'humus grossier en surfaoe et, la présence dans oertains sols
d'un horizon B humique (of CB 43) légèrement ferrugineux, évoque la morpho-
logie des sols podzoliques. Néanmoins, oomme l'on n'observe pas d'horizon
A2 net, cette analogie est limitée.
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III 42. ~ortement désaturés, typiques
III 421. Mod~~!. argi!~:sab~~~~~de
~isiJ_~G col!~.
Ils couvrent la partie Sud-Ouest de la zone étudiée à relief
nettement plus accidenté que celle où l'on rencontre les sols précédents.
Au lieu de collines massives arrondies, aux pentes relativement douces,
nous trouvons des collines aux"pentes abruptes, fortement érodées.
Cette érosion se manifeste surtout en nappe avec formation de
marches d'escalier et déchaussement des touffes d'herbe. Souvent même des
;:>lélC[ll?s l~e 3C~ 9n.l;ièrement dénudées peuvent apparaître, reouvertes de li-
chens sur quelques millimètres.
Le profil CB 84 BOUS savane et à mi-pente peut être considéré
domme profil type :
DOSSIER DE CA RACT ERI 5AT ION PEOOLOGI OU E - 66 -c,
" Ct.:AS~E ferraI lit ique PROFIL___ ~8__~__ - .. -1~ Sol
SOU~ Çl;ASSE Fortement désaturé 1
~
GROUPE Typique W - B~AP.Zl'ttLE
SOUs-GROUPE . Modal Mission Doaltt:' Bl"3azaville
Famille Argilo-sableux sur gris l'InItisi OIaIIIrvatio" : de CHAlI1PS,ie




Boko ae...."t c.rw: Brazzaville ~(200.000 ème
c:vordo"née. : 4°25' .l.titud. Sud' MIni... 1.&.1: A. r.: • F. 1964 - 1965.
14°45' *LangitUde Est' Photo _rien,..'
474 m "'Altitude ' Photegr.phi. :
CLIMAT
Type: Equatorial à 4 saisons ... Bas-Cof18l)lais StaUon : Kinkala
PtuvlOfrtitrie moJ8f'lne annuell.: ,r.....odo de ref~"'.nc. : 1945 - 1958'
,Températ.ure moy...nl! annuelle:
Saison lora de l'ollserlnltion : début saison sèche.
SITE
..
. GeomoÏ'phologie : zone de colline8
TopOgntphi,... : 1/2 pente partie '"~p'~ie"re
Drei.,.,. :
"
. Em.ion en nappe "'nte en y. 10
MATERIAU ORIGINE L
N.tu~ lithologiqUe : Orès de l'Ink1si
Type ri dégrid.Jtération: Forter.1ent ferl"allitiqu.e





Aspect "".ionomique: savane ha rb~ cée ..
Compoeition florieli'1u, pa' sbale:
UTILISAT.I:ON
Modes d'utilisation: Jec:hère. durée, périocliié ,: ' ,
Techniques oullunll.:: Suce...it?n. culturale:,
""e du champ: : •
Densité d. pI.ntation :
R.ndement ou eeDect véftla li f :
ASPECT DE LA SURF'~CI,DU-.TI88~'N
Ulero...Ue' : en marchee d'escalier
Edifiees biologique: -
~~. -.~~u ....Id... gros.le.. -
AffteIJl'Mtenta roche~x









ArgU~-sabl:.ui:.' 81l1" ,ria cle l'IAki.i
Sur sommet et"peate 'da oollil1e.
PROrIL 1 CI 84
.OUest - liRAZZlvtLLB .
'"
.',
~el'\efttIÎ'tofoncleu'encm PROPIL 1 WO 84 1 M. Il. WJPS:.Oêl"ard 1 PODOtlSTOI/ ~1ftll)~... dl ,..,';1 ""~ et ',""".ncl.tu,.








• FI~ . ~gilo-sableux.
841
(o' - 4
o .,; Borlzon , de 0 .1 4 0JIl II· .'
Seo. 10 YB 5/3. Seo. Ifta.
'inement sableux.
8irllcture t'rapentai1"8 D8~te grllmelellse Brossière
Poreux - Peu·'friable.
Qllelques racines tiJles p6Jlétrant les alr688'h et
déviées •




4 " -,Horiz.on 1 dB' 4à 40 .. Il
'rais., ,10 YR '6/4. seo. Bl'Wl jaunâtre olai~. ,
Texture .ableuse. Katière organique noa d1reotemant
4'oelable~ ,
StrQcture massive assooiée à uae s~ruoture polyéd~lq~•
8ubangu.leu·s8;' ;
'r1able~ Quelqlles raoine.' lIJo7ennes. "




- Borizon 1 de 40 à 180 cm Il
BQ.m1d~. 7.5 TH. 6/4. Seo!•. B1"tln cl"ir.~·
Texture.a.bleu8é • Environ 6 pc~ d'aigU,e'. ' .:
Structure rragmen~aire poliadri~ue m07eaae.
Taches peu étendues ,gris .•ombré·1 llmited' pail nettes et







, ..r GroupeÂzz,aville &Us.groupe
"uméro du sac 841 84~ 843
"':ofondeur 3 20 10&
nulomèlrie Refus 0.01 0.01 :'>.01
tO-2 ' CCl-CO~
.
Argile ,10.4 ~3 .. 0 24·9
Lirt'lon fin 1 .. 7, 1.8 1,·9
Limon gr05sier 3.7 3.8 3~3
'Sable' fin 44.5 31.8 26·9.
S.ble srossier 34.6 )6.. 4 36 .. 8
téridiques Heteromèhie He ' ,
ètriques Mediane JJ'
es organiques Carbone C "4.5 7..7
10 -3 Azote N 1.12 O.q8
." , ,
MaL Org.=Cx 1,723 25·0 ,13.3
r; 1 N 12.9 7·9
, i,dité PH eau 1/2.5 5. 1) 4·90 5. 1 5~ .
•échà~~bf.sC.lcium Ca ++ 0.36 ~).14 ':).ô8 f
*' méq M.1g'"
"9++ O.Il) 0 .. )1 '.:~8, . t18SJUm
, Potaasium K + ,') ~ 11 '1. "8 ~~ .,.,1$.q4fu,," Na + 1 ''t.03 O.:)) 0.01
$~me•• ~ion6 . ·~.53 ~~. ~5 0.16
~ü d!éehet;tge ". .. 00 ~.80 ·2·90
01"••,.tur.icm 10-2 :?6.5 A·9 5·5
~9~ales C" efIIm CQ++ 0.60 ~.80 1.1)0
" ~.,n"~\~m MQt+ ().41 ::>.6). a·50rn ,"l
Pat."lu"" ~ + 1.41 1.8~ 1·90 ~a~.i"... ' ~O+ 0.01 '1.01 0.01,.~
.Q~ . 8T 1.42 3.25 3.40 ! ..
. '
nts t.__UlC. Triac,id.e












es de fer Fer tot..1 3.1 " 5.60 6.68
tO·2 fer libre 1.64 2.82 3.84

















- Il faut observer une certaine différenciation du profil ré-
sultant de la topographie. On voit en effet des sols plus sableux, les-
sivés et couleur plus claire en position de sommet; des sols rouges éro-
dés de haut de versant et de pente; et des colluvions plus sableuses et
lessivées en bas de pente, rejoignant les alluvions très lessivés et hy-
dromorphes des bas-fonds.
D'autre part, la présence de lambeaux de recouvrement sableux,
appartenant à la base de la série des sables Batékés, définit une réparti-
tion particulière des sols avec sur les sommets des sols en général fores-
tiers, sableux, profondément lessivés et sur les pentes des sols rouges
érodés arg11o-sableux de savane issus des grès de l'Inkisi.
Cette répartition découlant d'une superposition géologique ne




Du point de vue morphologie, les horizons humifères en situa-
tion de pente sont très réduits, et parfois inexistants. Dès la surface
du solon note des horizons fortement colorés et compacts.
On peut considérer que les horizons apparaissant actuellement
à la surface du sol sont d'anciens horizons d'accumulation du fer (hori-
zon B de sols lessivés).
En raison de leur structure massive à polyédrique, ces sols
s'érodent facilement, leur saturation en eau est très vite atteinte dans
les couches supérieures.
Du point de vue chimique, ces sols sont avant tout caractérisés
par des taux assez faibles de matière organique (2,5 %) et un rapport c/N
voisin de 12.
Leur réserve minérale est faible à très faible selon que les ni-
veaux de grès dont elle dérive contiennent ou non des minéraux tels les
feldspaths et les micas. Les bases échangeables sont aussi très faiblement
représentées (0,5 méq/100 gr~en surface) avec des défioiences plus marquées
en potasse.
On ne peut pas à pr~prement parler de lessivage des oollofdes :
on ne note en effet dans le profil aucun horizon d'acoumulation mais une
augmentation régulière des teneurs en argile et en fer. Le rapport Fe 1/
argile reste voisin de 0,15.
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sur matériau colluvio-alluvial à texture
variable
Ce type de sol, faiblement représenté dans la région se limite
principalement à quelques bas-fonds et aux terrasses basses du Djoué.
Le profil décrit ci-après a été observé en amont de Goma Tsé-Tsé, sur la
rive gauche du fleuve à proximité d'une gravière alluviale exploitée pour
la construction.
La végétation est une forêt densité moyenne qui, par endroits,
remonte jusqu'au sommet des plateaux sableux qui dominent le paysage au
Nord.
- 12 -DOSSIER DE CARACTERISATION PEDOLO'GIQUE
f '- Cl~5S.E Sol ferrallitique 'PRORL _~_B_!2.. _'___~
.~'C)u ~·ClASSE désaturé .,, Fortement
GROVPE, 'l'lpique W- BRAzZAVILLE
'SOUS-GROUPE H.rdromo:rphe, l pseudo-sley de profondeur ' MiWoflDoMl.r':b-azzavil1e
. ,
Fomine Matériau cOlluv10-alluvial à texture variable Ob..",.t. ion : de 'CHAMPS .






~u t cart.o: Brazzaville 1/200.000 ème




Type "Equatorial! 4 saisons - Bas-Congolais
l"Iuviomèlrie ITlOyttnnlll anrtuetle:
T~m~raturemayenM annuetll! :













,Typt et d~é c1'alt.ération: '
Eto1l9~ slratlgra~ique l , '
, Impuretés ou reJ:Y1anie~nt:
VEGETA'TION
AlFopecl· physionomique;, For't _




.Madèle du ch.inp ~
, D~.i ti de plantiation ;
Rendem~nt. 'ou l!t~pecl:' vègétat.if.:
Jec-hère. durée. périodité;
Sucee.sLons cultura'•• : '
l ' •
A~PEeT bE LA , URFACE DU TERRAIN,
. '"ier.o~'ief:
Edifices biotogiques :
.' Dppùh ou résidu.' 9r9~Sl.r':
Affleur~menh rocheux:
,:
. , ., .
- rJ -
PROFIL" CB 52
............_.'tr tt""'" vv rnvrTL
....----....-_....--
'l'l'pi'que
H,dromorphe, l'pseudo-gleT de profondeur
Sur matériau oolluvio-allàvial 1 texture y~.
'hl
1 ,. ,
















...lIvom_nt: frofoft"urencm PROFIL / W· 52 / 1. de CIWIPS O'rarcl / p~ OR:ft,C'J!..i cœéJPJ
eroqu" du p,ofil nume'ro . et nomenclatur.
1- ..(-d_U_S.,;;;8_c,;..f.._a_'_ho_r_fz..o_"..;,.s-l ElmROlfS DE" GOMA T8E-TSI / PORET ~cmrnAItœ J
Ise.
/ sa.
~ Horizon / de " à 10 cm Il
'l'als. 10 YR 5/2. Sec. :Brwl~is~ ,
M~ti.re organique l débri.'organiquee.
Teneur approximative 5 pc.
Sableux environ 10 pc. d'srgile.
, Stl'uoture fragmentaire peu nette grumeleuse.
Chevelu dense.
'l'raDsition graduelle régull're.
'" Hori.oA / de ,10 l 80 am 1/
HWl1de 10 ra 5/2. Brwa, ,
Texture identique mais à sable gr088i~rdo.i.aAt.
Struoture fragmentaire po17êdrique m018nne.
Poreu. Charbdn vers 35 OII~' ,
Quelqlles 'racines mOl'eDlUla. "
Tran.ition distincte r'gœl~.re.
,
~ Hori.oll / de 80 à 135 011 / /i>-
Wol" 10 YR 7/4. Seo. B'J'U tHe pâle.
Norabreusestaches rou..ltzea, oontraBt"B,!,'
Texture identique. Tenev· •• 11mons voi:.ias
Nappe d'eau à 1)0 cm.
'.,
Horizon / de 135 à Il
Oraviers' très abondants de roches6dimenta1re détritiqùe
Quartzites dè ~orme arrondie durs . '
01'.8 de forme aplatie ·dure.






rtaméro du sac 521 522 523
Profondeur 10 '7° 140
G,..nu"omè~rie Refu5 0.01 0.01 0.01
enIO-! Co-Co)
Argile 9~O 10.3 9·2
Limon fin 4.2 1.2 6.8 ;
Limon grossier 2.9 J.3 2.4
Sable fin 27.9 35.8 14.4
&E1ble grossier. 50~6 44.9 65.)
Caradéristiqu~sHèteromeirie He
Gra"uJomèl:t".iCfues, Mediane ~
Matières organiCfues Carbone C 3.01 11.2 5.4
enlO-3 Azo~e N 2·42 0.9~ 0.77
-
' Hat. Org,=Cx 1.723 52.~ '9·3 9.3 ..
CI N 12·1 11.4 7·0
Acidité' PH eau' 1/2.5 4.00 4.45 . 4.75
Catlon•.échI!9ablI$Calcium Ca ++ 0.21 0.14 q.08
• en m.Cf Magnésium Mg"'+ 0.01' 0.0" d.01
Potassium K + 0.08 0.04 o·/)4
Sodium Ng + o.a) 0.0) 0·(')3
. Somme dIK cations 0~)8 à.21· 0.15
Capaei té dëchan~~ 6.35 4.40 6.80
.Dégré desaturation 10-2 6.0 4.8 2.2
Ba&SS totales ' Calcium Ca++ 0.40 '0.80 0.60 ..... .
en méq Magnés'Ium Mg+ ... 0.57 0.63 7.50
Potassium IC + 1.67 1.90 2.19
Sodium . Na + 0.1) n.1) 0.13
Somme 8T 2·77 3.46 10.42
EI~menls lotaux Triacide













O.yde. de fer fer lot.al 1.0 1.2 ).0
en tO-2 N!I" tibre O.6e 0.62 2.32






Ces sols ont une teneur moyenne en matière organique de l'ordre
de 5 %; cette matière organique est assez bien évoluée avec un rapport de
C/N voisin de 12, mais assez peu humifiée (taux d'humification 10 %).
Les acides humiques ne sont là qu'à l'état de trace. Cette matière organi-
que diminue progressivement en profondeur et, vers 70 cm, nous trouvons en-
core 2 %avec un C/N de 11 et un taux d'humification légèrement supérieur à
10.
La réserve minérale est faible en surface à moyenne en profon-
deur, avec une très nette prépondérance du potassium et du magnésium (par
ordre décroissant). Par contre une infime partie de cette réserve passe à
l'état échangeable, moins de 0,5 mé~/100 gr. en surface.
Le degré de saturation est très bas (de l'ordre de 6 en surface
devenant plus faible en profondeur); le pH est très acide, inférieur à 4,8.
Cela explique la place de ces sols parmi les "fortement désaturés".
Variations morphologiques
Plus en amont, toujours dans la vallée du Djoué, mais sur une ter·
rasse un peu plus élevée par rapport au niveau du fleuve, nous rencontrons
sous savane un profil similaire du CB 52 mais où nous n'avons pas rencontré
les galets.
Par contre un peu plus loin du fleuve, toujours sur cette même
+.erraSS8 on trouve les graviers vers 200 cm, tout comme à Goma Tsé-Tsé;
oes graviers sont exploités pour la construction.
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Enfin, dans l'angle NW du secteur étudié, nous trouvons une
chaine de sol un peu particulière au contaot des sables Batékés et des ar-
gi1ites du M'Pioka. En fait aucun profil typique du M'Pioka n'a pu être
observé
107 sol ferra11itique, forteme~t désaturé, typique jaune, sur
matériau sableux de sommet.
108 sol ferra11itique, fortement désaturé, typique jaune, sur
matériau complexe sab10-argi1eux de pente.
109 sol ferral1itique, fortement désaturé, typique hydromorphe,









Dans l'ensemble, ces sols sont rouge foncé, et renferment en
moyenne 60 à 70 %d'argile.
Ils présentent une structure micro-polyédrique fine, meilleure que celle
des sols préoédents. Toutefois l'absence plus ou moins généralisée d'hori-
zon humifè~e limite leur utilisation.
Dans le secteur étudié ils présentent une surface réduite et limité aux bas
de pente et bas-fonds dans le coin HW de la carte. Ils se prolongent à
l'Ouest dans la zone Kinkala - Madingou, et même vers Dolisie.
Les profils CB 108 et CB 109 sont bien représentatifs de ces typas de sol.
Il faut toutefois noter que ici les sols de pentes sur M'Pioka sont les
plus sableux que la normale; celà est dû aux recouvrements sableux existant
sur ces collines secondaires et provenant des dernières avancées des col-
lines sableuses.
Profil 1 N° 108 1 M. de CHAMPS Gérard 1 Pour ORSTOM 1 Congo
CL. Sols ferrallitiques 1 SCo Fortement désaturés 1
GR. Typiques 1 SG. Modaux
FM. Argilo-finement sableux, sur grès argileux du P1.
Environs de Moussenongo 1 Relief bas de pente 1
Sous savane semi-arbustive 1
Horizon 1 de 0 à 8 cm Il
Sec. Gris jaune. Non homogène
Texture sableuse - Structure fragmentaire peu nette généralisée
grumeleuse grossière.
Transition nette régulière.
Horizon 1 de 8 à 30 cm Il
Humide. Brun-ocre à matière organique non directement décelable.
Texture sablo-argileuse.
Structure massive à éclats anguleux.
Quelques racines moyennes. Friables.
Horizon 1 de 30 à 170 cm
Frais. Ocre rouge - à taches grisâtres abondantes peu contrastes
Texture sablo-argileuse.
Structure fragmentaire nette polyédrique fine. Friable.
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Profil 1 N° 109 1 M. de CHAMPS Gérard 1 Pour ORSTOM 1 Congo 1
Environs de Moussenongo 1 Relief bas-fond 1
Savane herbacée
CL. Sols ferrallitiques 1 SC. Fortement désaturés.
GR. Typiques 1 SG. Hydromorphes.
FM~ ~U~ matériau argilo-sableux colluvio-alluvial.
- Horizon 1 de 0 à 2 cm Il
Sec. Gris-noir.
Texture sableuse. Structure particulaire à débris organiques.
Limite distincte.
- Horizon 1 de 2 à 30 cm Il
Sec noirâtre.
Texture sableuse - Grains de sables nus et déliés.
Chevelu très dense.
Structure fr~gmentaire nette grumeleuse fine. Friable.
Poreux. Meuble.
Limite distincte et régulière.
- Horizon 1 de 30 à 45 cm Il
Frais gris sombre non homogène.
Texture sablo-argileuse - sables nus rares.
Structures massives à éclats anguleux. Friable.
Limite graduelle régulière.
- Horizon 1 de 45 à 65 cm Il
Humide. Gris jaunâtre non homogène (taches peu contrastées)
Texture argilo-sableuse.
Structure fragmentaire nette polyédrique grossière.
Transition diffuse.
Horizon 1 de 65 à Il
Noyé tacheté gris et rouille
Texture argilo-sableuse (sables grossiers)
Structure fragmentaire nette polyédrique moyenne.
Nappe d'eau à 120 cm.
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III 43. Fortement désaturés, appauvris
III 431. Jaunes, sur matériau sablo-argileux en position
-------------------- - - --------------------
Ce type de sol, de faible extension géographique dans la zone
étudiée, se limite à quelques sommets de collines ou de petits plateaux de
surface restreinte, sur la bordure Ouest de la carte. On peut retrouver
ces sols, indifféremment en reoouvrement sur P2 ou Inkisi •
.
Nous décrirons pour mémoire le profil CB 90 observé au Nord de
Baratier sous savane arbustive en sommet de petite colline.
Profil 1 N° 90 1 M. de CHAMPS Gérard 1 Pour ORSTOM 1 Congo 1
Région Nord de Baratier 1 Relief sommet colline 1
Végétation savane arbustive.
Horizon 1 de 0 à 3 cm Il
Sec. 10 YR 5/4. Sec. Brun jaunâtre.
Horizon à matière organique non direotement décelable.
Teneur en matière organique voisine de 2 pc.
Texture sableuse.
Structure particulaire assooiée à une structure fragmentaire
grumeleuse.
Meuble. Poreux. Très friable.
Quelques racines fines pénétrant les agrégats et déviées.
Transition distincte.
- Horizon 1 de 3 à 45 cm Il
Frais. 10 YR 5/4. Sec. Brun jaunâtre.
Nombreuses taches gris sombre peu contrastées.
Matière organique non immédiatement décelable.
Sableux.
Structure fragmentaire peu nette polyédri~ue fine.
Très friable. Poreux.
Racines fines et moyennes pénétrant les agrégats et déviées.
Transition distincte.
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- Horizon 1 de 45 à 100 cm Il
Humide. 10 YR 6/4. Sec. Brun jaunâtre clair.
Texture sableuse.
Struoture fragmentaire peu nette polyédrique fine.
Friable.
Raoines abondantes fines et moyennes pénétrant les agrégats
Taches en trainées verticales gris sombre peu contrastées.
Transition nette ondulée.
Horizon 1 de 100 à 165 cm Il
Humide. 10 YR 6/6. Sec. Jaune brunâtre.
Texture sablo-argileuse. Teneur en argile environ 15 pc.
Structure fragmentaire nette polyédrique moyenne.
Friable.
Quelques racines moyennes dans la masse de l'horizon.
Généralement plus riches en matière org2nique que les sols clas-





Ce sont des sols dont les caractères sont dues à une évolution
dominée par l'effet d'un excès d'eau par suite d'un engorgement temporaire
de surface, de profondeur ou d'ensemble ou par suite de la présence ou de
.La :'-'G;;10[.;.(,8'3 G.e la n.app0 phréatique.
La sous-olasse des sols "minéraux ou peu humifères" correspond à
des sols dont la matière organique totale est inférieure à 10 %sur au
moins 20 om. (En général, elle est de l'ordre de 4 à 5 %).
Cette hydromorphie s'exprime par des caractères de couleur (ta-
ches de composés réduits réoxydés après une réduction) ou de redistribution
d'éléments solubilisables sur le première mètre environ, ou, de façon in-
tense, en profondeur (entre 1 et 2 mètres).
Selon que l'horizon est dominé par un processus de réduction ou
de réo;x:ydast1on;ap:rèe réduction, nous avons un gley ou un pseudo-gley.
Le profil CB 85, observé dans un bas-fond proche d'un marigot
encaissé, sous une forêt galerie à dominance de bambous sera décrit comme
profil de référence.
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Profil 1 N° 85 1 M. de CHAMPS Gérard 1 Pour ORSTOM 1 Congo 1
Environs de Kinkala 1 Relief bas-fond 1











- Horizon 1 de 0 à 8 cm Il
Vrais. 10 YR 6/4. Sec. Brun jaunâtre clair.
Texture sableuse.
Structure particulaire associée à une structure fragmentaire
peu nette à arêtes émoussées.
Boulant. Poreux. Racines pénétrant les agrégats et déviées.
Chevelu abondant.
Transition distincte.
- Horizon 1 de 8 à 40 cm Il
Frais. 10 YR 6/4. Sec. Brun jaunâtre clair.
Nombreuses taches gris noir peu contrastées.
Texture sablo-finement argileuse. Environ 10 pc. d'argile
structure fragmentaire peu nette à arêtes émoussées.
Poche~ de sables lessivés.
Racines fines et moyennes.
Transition très nette.
- Horizon 1 de 40 à 60 cm Il
Frais. Sables blancs grossiers.
Structure particulaire.
Transition très nette.
- Horizon 1 de 60 à 75 cm Il
Frais. Couleur non homogène. Brun jaunâtre plus taches
grises et blanchâtres.
Texture sablo-faiblement argileuse.
Structure massive à débit polyédrique.
Transition très nette.
-~-
- Horizon 1 de 75 à 85 cm Il
Humide. 10 IR 6/4. Sec. Brun jaunâtre clair.
Accumulation de matière organique. Environ 5 pc.
Texture sabla-argileuse. Environ 25 pc. d'argile et 60 pc.
de sables.
Structure massive à écalts anguleux.
Transition nette.
- Horizon 1 de 75 à 120 cm Il
Hu~id8o 10 :~ 5/4. Sec. Brun jaunâtre avec taches rouge
jaunâtre.
Texture sabla-argileuse.
Structure fragmentaire polyédrique moyenne.
Transition nette.
- Horizon 1 de 120 à 140 cm Il
Humide. Gris bleu.
Texture sabla-argileuse à dominance de sables fins.
Malléable. Plastique. Non friable.
Structure massive à éclats anguleux.
Transition nette.




Vers 200 om sables plus grossiers et débris organiques.
JIJr 0 T E
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Les sols de la région étudiée sont malheureusement très pauvres
dans l'ensemble, principalement ceux des zones sableuses qui couvrent à
eux seuls les deux tiers de la zone. Bien entendu, une certaine mise en va-
leur est toujours possible. Il ne faut toutefois perdre de vue qu'elle sera
très difficile et onéreuse.
IV 1. SOLS SABLEUX
Les sols de savane sont très pauvres en matières organiques. De
plus ils manquent totalement de structure et se déssèchent très rapidement.
La végétation des savanes existant actuellement est trop médiocre pour cons-
tituer un pâturage valable; cependant il semblerait que le Stylosanthes
pourrait se dévalopfler correctement. Dès lors un élevage bovin serait pos-
sible, de préférence en stabulation libre. Ce mode d'élevage permettrait
en effet un ramassage aisé du fumier de ferme et empêcherait les btes de
dégrader les sols par letœ rassemblement. Si une telle spéculation était
envisagée, il ne faudrait pas perdre de vue le grave problème de l'eau.
Les points d'eau se limitent en effet à quelques mares permanentes et quel-
ques rivières difficiles à amenager à cause des galeries forestières
(glossines) et des berges marécageuses.
Une autre forme de valorisation de ces sols semble être la refo-
"'A['~~Xi0n. r.e~ ctiffi.cultés proviennent alors du fait que la destruction de
la strate herbacée nécessaire pour la croissance des jeunes plants et pour
leur protection contre les feux, peut difficilement se rêaliser sans des-
truction de l'horizon humifère qui contient les rares éléments minéraux de
ces sols.
Les 80ls forestiers, malgré leur fnible pourcentage en bases-·et
leur forte acidité, présentent cependant une fertilité plus élevée que les
sols de savane. Celà provient surtout du fait que la réserve en bases de
ces sols est concentrée dans la masse de matières végétales et dans la li-
tière qui recouvrent le sol.
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Lors du défrichement, accompagné en général du brûlis des branches,
un apport massif d'éléments minéraux vient redonner une fertilité temporaire
à ces sols. Celà permet, pendant un laps de temps de deux ou trois ans, de
faire des cultures avec des rendements nettement supérieurs à ceQX obtenus
sur savane.
Enfin, la troisième catégorie des sols sableux est celle des~
de vallées, en général hydromorphes. Là, deux inconvénients majeurs limitent
l'utilisation et la mise en valeur de ces sols. D'une part les variations
importantes du plan d'eau supécialement dans les sols à alios et d'autre part
la texture sableuse qui rend délicate l'aménagement hydraulique et le contrô-
le de la nappe phréatique. Dans les deux cas, la pauvreté en éléments miné-
raux de ces sols est un frein sérieux à la mise en valeur intensive de oas
vallées.
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IV 2. SOLS SABLQ-ARGILEUX
- Les sols de savane. Bien que pauvres en ~atière organique et
en bases, ces sols ont tout de même une meilleure structure que les sols
s'ableux .. Notons toutefois qu.e, dans l'horizon su.périeur, elle est peu sta-
ble et se dégrade rapidement quand la terre est travaillée. Cet horizon re-
devient alor~ sableux, sans struoture et favorise grandement l'érosion.
Les cultures ~ sont possibles mais ~ resteront d'un rendement
assez faible. L'élevage est possible également mais il faut éviter le sur-
pâturage risquant d'amorcer des phénomènes d'érosion intense.
- Les sols de forêt. Tout oomme les sols sableux recouverts de
forêt, ils sont plus acides que les sols de savane mais également plus ri-
ohes en matière organique.
Lors du défriohement, le complexe absorbant peut fixer une grande
partie des éléments minéraux provenant de la minéralisation des parties vé-
gétales de l'abattis.
Si la fertilité est donc nettement plus élevée pour quelques
années~ il faut toutefois remarquer que oes sols se trouvent prinoipalement
sur pentes fortes. L'éTosion entraine donc une partie appréoiable des hori-
zons humifères. Si les paroelles défriohées restent trop longtemps en oul-
ture, une végétation herbaoée s'~ installe, permettant les feux de brousse
et empêohant ainsi la forêt de se réinstaller.
IV 3.
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CLASSES dP APTITUDES CULTURALES
;
Compte-tenu des facteurs vus précédemment, nous distinguerons
sept classes principales d'aptitudes.
1°) Polyculture avec rendement moyen.
20) Polyculture a.vec rendement faible à moyen.
3°) Polyculture mais rendement faible.
4°) Elevage - Reforestation.
5") Polyculture avec bon rendement.
6°) Cultures maraîchères.
1°) Sans qualification agricole
Bien entendu, il faudra tenir compte des facteurs limitants pro-
pres à chaque type de sol.
Classe d'aptitude Facteurs limitants
1 Pentes fortes - ErosionRepousse difficile de la forêt
~.
2 Erosion
3 Repousse difficile de la forêt. Erosion
4 Manque d'eau - faiblesse chimique.
5 Variations du plan dieau
6 Variations du plan d'eau








Fraction de sol séchée à l'air qui traverse la passoire de 2 mm
après léger broyage.
Tous les résultats sont rapportés au poids de terre fine.
Couleur
D'après le "lVIunsell Soil Color Charts" sur la terre fine séèhée
à l'air.
Granulométrie
Dispersion de la terre au pyrophosphate de sodium. Les particules
fines prélevées à la pipette Robinson, les fractions sableuses
séparées par tamisage à sec.
Humidité
Déterminée sur un échantillon séché à l'air par pa~sage à l'étuve
à 105 Q pendant 4 heures.
Morphoscopie des sables
Etude à la loupe binoculaire sur environ 100 gr.
Analyse thermique différentielle des argiles
Séparation des argiles à l'ammoniaque. L'analyse est effectuée






Exprimé en pourcentage du poids de terre fine séohée à l'air.
Méthode Walkley et Blaok c oxydation par mélange sulfochromique
à froid et dosage de l'excès de biohromate par le sel de Mohr.
Azote total
Exprimé en mg d'azote/100 gr de terre fine séchée à l'air.
Méthode Kjeldahl modifiée c attaque sulfurique en présence d'un
catalyseur, déplacement, entrainoment et dosage de l'ammoniaque
formée.
Matière organique totale = taux de oarbone x 1,727
Exprimé en %du poids de terre fine séohée à l'air.
Humus
Extraotion au fluorure de sodium 1 %et dosage par le bichromate
de potassium en milieu sulfurique à froid.
Les résultats correspondent à la teneur en carbone des aoides hu-
miques Ou fulviques.
Bases éohanseables
Résultats exprimés en méqf100 gr de terre.
Extraction par Itacétate de sodium et dosage de Na - X - Ca par
photométrie de flamme.
Mg est dosé par colorimétrie après coloration au jaune thiazol.
Bases totales
Extraction par HN03 concentré à. l'ébullition pendant 5 heures.
Les éléments sont dosés comme préoédemment après séparation des
hydroxydes et des phosphates.
~~cité d'éohange
Méthode Parker lltodifiéet percolation à CH3 CoaNa , déplacemen.t par
KCl et distillation et dosage à l'ammoniaque.
La capacité dféchange des argiles est déterminée par la méthode




Méthode DEB 1 attaque à l'hydrosulfite et lavage ohloridrique;
. ++ +++oxydat~on de Fe et Me et dosage volumétrique du fer.
Résultats exprimés en Fe 203 %.
Extraction à l'acide fluorhydrique à ohaud, réduction par SnCl2
et dosage volumétrique au bichromate de potassium en milieu sulfu-
rique.
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